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des principaux du pais, quon tiendra
dans des Seminaires bien fermez,
quon éleueraen Jafoy Chreftienne, &
qui feruiront d’hoftages aux Frangois,
contre les courfes & contre les entre-
prifes de ces Barbares, qui n’ontausre
loy quecelle de leur intereft.

Voicy encore vne autre bonne nou-
uclle & bien certaine. Les Algon-
quins des pais plus hauts, dont nous
auons patlé cy-deflus , ont enuoié
quelques canots chargez de pelleterie
vers les Frangois , aucc parole de ve-
nir au nombre de cinq cent hom-
mesl'an prochain, equippez en guer-
re & en marchandife. Ilsfouhaittent
des Peres de noftre Compagnie, pour
aller porter la foy dans leur pais, &
dans ces grandes Nations, dont nous
avons fait mention. Si le Demon
ferme vne porte, Dieu en ouure vne
-autre. -On écrit qu'il fe prepare dé-
ia de braues ouuriers, pour porter
PEtendart de Iesvs-CuRIsT
dans ces vaftes contrées: far, fuz. Pour
conclufion, ic diray en finiffant cetee
Relation, que ,nonobftant les guer-
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